
1 

98e conseil exécutif de la FMTS 
 

10 au 13 juin 2025 
 

Contribution Ugict-CGT 
 

 
 

 
La recherche est plus que jamais notre bien commun 

 
 
Les tensions géopolitiques pèsent de plus en plus lourd sur la place et le rôle de la recherche 
 
Lors du 96eme conseil exécutif de la FMTS, la contribution Ugict-CGT portait sur la nécessité de mettre le 
progrès technologique au service de la paix et de la lutte contre le dérèglement climatique. Depuis, les 
tensions mondiales se sont exacerbées et ont remis en cause la place et le rôle de la recherche notamment 
dans ces secteurs. 
 
Les dirigeants ont injecté des milliards dans les banques privées lors de la crise des “subprimes“ et offert 
tout autant aux laboratoires pharmaceutiques lors des crises du H1N1 et du Covid.  En attisant la peur, ils 
s’accordent aujourd’hui pour opérer un nouveau transfert d’argent public vers le complexe militaro-industriel, 
accélérant par conséquent la déliquescence des services publics et la dégradation des acquis sociaux. 
 
Alors que les peuples paient un lourd tribu dans la guerre que la Russie mène contre l’Ukraine, nous 

sommes témoins de la guerre génocidaire d’Israël contre les gazoui.es suite à l’attentat du 7 octobre 2023. 
Nous assistons au renforcement du risque nucléaire, à l'aliénation de la technologie au service de la 
désinformation et à la guerre via des armes autonomes, rendue possible par l'intelligence artificielle. Quant 
aux institutions internationales, elles ne parviennent pas à faire appliquer les règles élémentaires du droit 
international instaurées pour protéger les civils et d’acheminer l’aide humanitaire en période de guerre. 
 
Depuis sa réélection, D. Trump tente de déconstruire les instances qui garantissent le droit international au 
profit d’un impérialisme pour faire main basse sur les ressources naturelles et les territoires qui en sont 
dotés. II s'emploie à museler toute résistance, à commencer par celle des scientifiques des sciences 
environnementales et climatiques, avec par exemple, la suppression massive de données scientifiques et 
des sanctions financières contre des Universités emblématiques comme Harvard. A l’instar des autres 
tenants de l’international d’extrême-droite, ils savent que la connaissance est une arme redoutable pour les 
contrer. C’est pourquoi, partout où ils ont pris le pouvoir, la culture et la science sont attaquées. Les 
offensives contre l’enseignement supérieur et la recherche aux États-Unis et en Argentine, pour ne citer que 
ces deux pays, en sont des exemples frappants.  
 
En Europe, nous constatons la réorientation des priorités et des financements en faveur de l’industrie de 
guerre, avec l’abandon ou le recul des politiques de lutte contre la crise environnementale (directive 
Omnibus), la relance de l’industrie extractive et en France la ré-autorisation des néonicotinoïdes dans 
l’agriculture. La parole et l’expertise des scientifiques sur le réchauffement climatique et la perte de 
biodiversité est déconsidérée par les décideurs politiques et attaquée par l’internationale d’extrême-droite. 
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Un besoin accru de défendre le rôle de la recherche et les conditions de travail des chercheurs et 
chercheuses 
 
Pour la CGT, les connaissances fondamentales issues de la recherche sont un bien commun de l’humanité. 
L’accès à la science ne doit pas être fermé ni être élitiste. Elle doit être accessible à tous et toutes.  
 
Comme elle le rappelait lors de son Conseil National de mars dernier, l’Ugict-CGT revendique une recherche 
et une science vectrices de progrès et de transformation sociale, servant de points d’appui à la promotion 
des libertés et de la démocratie, à la défense de l’environnement, de la paix et du désarmement. La liberté 
de production et de diffusion des savoirs sont des facteurs essentiels de progrès social. L'indépendance de 
la recherche doit être garantie dans le cadre de l’action publique de nos gouvernements. 
 
A l’échelle internationale, les travaux de la FMTS ont inspiré la recommandation de l'Unesco de 2017 relative 
à la science et aux chercheurs scientifiques : une recommandation plus que jamais d'actualité !  
 
La recherche revêt un rôle fondamental dans la construction d'un avenir durable. Cette semaine se déroule 
en France la 3eme conférence pour les océans (UNOC3) et le congrès “one océan science” qui est le pilier 
scientifique de l’UNOC. Les zones maritimes de haute mer constituent 60 % de la surface de l'océan global. 
Elles représentent un bien public mondial mais sont soumises à une pression croissante et anarchique de 
la part de ceux qui les exploitent. A cela s’ajoute que seuls 25% des profondeurs océaniques ont été 

cartographiées, 5% vraiment explorées et à peine 1 quart des espèces marines ont été identifiées. Il y a 

urgence car l’océan se meurt et la vie sur Terre en dépend. Le travail des scientifiques et le renforcement 
de la recherche concernant les océans reste un des enjeux prioritaires. 
 
Les sciences sociales, parce qu’elles contredisent les opinions conservatrices portées notamment par 
l’extrême-droite, sont partout attaquées alors qu’elles permettent de sortir des carcans de “l’opinion” pour 
penser les perspectives du progrès social. 
 
 
En France, les conditions de travail et carrière des chercheurs et chercheuses doivent être 
améliorées 
 
Tandis que Macron déclarait la France prête à accueillir les chercheurs et chercheuses touché.es par la 
politique anti-science de D Trump, leurs conditions de travail ne font que se dégrader dans notre pays.  
Notamment : aucune mesure n’a été prise pour remédier à la grande précarité que subit le personnel de 
recherche exerçant dans le service public français ; dans le secteur de la recherche environs 30% du 
personnel est précaire et 170 000 vacataires de l’enseignement supérieur, dont de nombreux chercheurs 
et chercheuses, sont payé.es sous le smic horaire ; entre 2012 et 2025, le budget de l’enseignement 
supérieur et de la recherche s’est effondré de 24% ; Météo-France a perdu un tiers de ses effectifs depuis 
2008...  

Plus que jamais, il est essentiel d’améliorer les conditions de travail et de valoriser les carrières scientifiques. 
Avant tout, il est impératif de mettre fin à la précarité endémique qui fragilise ce secteur professionnel. Pour 
assurer le renouvellement des effectifs, l’embauche sur des postes statutaires dès la fin de la thèse doit 
devenir la norme. 

Concernant les salaires, il est crucial que les chercheurs et chercheuses soient rémunéré.es à leur juste 
valeur et non au strict minimum. 

Par ailleurs, l’amélioration des conditions de travail passe par une culture de la collaboration plutôt que de 
la concurrence. Le bien-être des chercheurs en dépend. De même, la bibliométrie ne doit pas constituer le 
critère d’évaluation principal. Il est essentiel de reconnaître l’ensemble des contributions des chercheurs, 
qu’il s’agisse de publications, d’enseignement, de vulgarisation scientifique ou encore de leur engagement 
dans la résolution des grands enjeux sociétaux. 
 
  

https://www.futura-sciences.com/planete/actualites/ocean-on-mange-mer-revelations-choc-bd-ce-quil-passe-oceans-120885/
https://www.futura-sciences.com/sciences/definitions/physique-pression-17466/
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Soutenir et agir pour défendre les enjeux de la recherche 
 
Depuis notre participation au 96e Conseil Exécutif qui se tenait en Chine, un numéro de notre journal 
Options a été consacré à la recherche et nous nous sommes associés aux appels à mobilisation de 
l’intersyndicale d’Enseignement Supérieur et de la Recherche pour la liberté de la recherche aux Etats-Unis 
("Stand Up for Science”). Nous avons également organisé une réunion sur les conditions de travail des 
chercheurs et chercheuses. Et en vue de préparer ce 98e conseil exécutif, nous avons rencontré le 
secrétariat de la FMTS.  
 
Nous vivons une époque singulière où il est vital d’agir pour défendre une science ouverte, un enseignement 
scientifique accessible et de qualité, une recherche au service de l'intérêt général et offrant des conditions 
de travail optimales pour les chercheurs et chercheuses. 
 
L’Ugict-CGT encourage la FMTS à poursuivre le renforcement de sa visibilité avec des initiatives concrètes 
d’élargissement, d’interpellation des responsables politiques, et d’interventions publiques. La responsabilité 

que lui a confiée l’UNESCO pour faire vivre la Commission programmatique mixte « Science et éthique » 
est un point d’appui pour son action en faveur de la mise en œuvre de la recommandation de l'Unesco de 
2017 concernant la science et les chercheurs scientifiques. 
 
Dans le cadre de son XXe congrès qui se tiendra en novembre 2025, l’Ugict-CGT prévoit de renforcer ses 
liens de travail avec la FMTS d'œuvrer pour sa visibilité auprès des chercheurs et chercheuses affilié.es. 
 
 


